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‘  : lier de Taxim, à Péra. Une tempête s’était dé- secours qui commençaient .déjà à être portés de dirigé par'le grand-™ ‘J“ 1 dfïnfstÎe ^  Des Tour- sultÜn luLmême^ÎS2 tenu d^cnœuiTC^pïr Ï  üomSS-wmi Une douzaiae de Gest aillsi qu’ont brûlé instantanément, l’arche-
chainée dès le matin sur la ville, et les flammes, toutes parts sur les lieux du sinistre? Des tour- sultan lm-meme aval , oiscurçissaient le ciel< et pi.dsence et ses paroles le8 travaiUeurs^t les in- ïèlov les î l  ï ï  f  T  da’ls tune maisou à f -  vêché catholique et l’église Saint-Jean-Chrysos-
L’INCENDIE DE CONSTANTINOPLE activées par de fortes rafales, se propagèrent dans billons de fum-ee noire obscurcissaient le ciel, et présence et ses paıob ,ment deg ilammècItes dc cendiés ? d °,L1’ 0111 etü su^ pns par, les lüme> Ttopital autrichien, une église arménienne
L İNLENDİ ' le quartier avec une effroyable rapidité. on apercevait distinctement des flammèches de cendies. _ s’attacher aux flancs des Mais c’est quand on fut maître du feu cm’on mit î  f i  f  quau, dermer:  0)1 avec son couvent, l’alcazar, le théâtre italien, le
Dimanche 5 juin Constantinople a eu à lutter En peu de temps, le feu fit d’immenses progrès, redoutable dimension s’attacher aux flancs des Mais c est quand on 3umaient ei) queiques ins_ se rendre co* ,pto de rétendue du sinistre Cet in- uolice cm nf .ii i !  l  Le releve de la grand hôtel du Luxembourg, l’établissement des
conti“ "  pins C ib le  incendie"qu’on ait encore La confusion devint extrême; des sillons de feu, demeures, qu’elles consumaient en quelques ms- se rendi, compte de . cendie, lie p l u / c o S Æ e  que ™  f , "  elc)V d’A-
Oonc pptte caiiitale si souvent éprouvée par de semblables à une lave incandescente, se repan- tants. cendie, Je 1 - • : qu’à deux heures du ma- à Constantinople a fait un grand nombre de vie- q; nniK , L „ „ ,  ' . gîetene, deineie laquelle les terrains vagues des
-¡1 ministres. ' daient en trois directions avec la rapidité de l’é- Le feu ne s’est arrêté qu’a deux heures du ma- a Constantmopm, a la iroïques, devant la maison limes. Le lendemain, on découvrait de tous côtés hlirs nnııl'iımı /  1 iais0DS V aiI!: édifices pu- Petits-Champs n'oflraient plus, de ce côté, aucun
1 le  feu prit vers deux heures de l’après-midi, clair, chassant devant eux une population saisie , tin, après des efforts héroïques, devant la maison tunes. Le lendemain, ce m0IXient suprême, était des cadavres calcinés, des individus écrasés dont affligeante ' V " S ™ e s a istique tout aussi aliment au fléau. Du côté opposé de la grande rue
dans une maisoruie larue Validé-Tchesmé, quarl de frayeur et d’épouvante. Que pouvaient faire les I Alberti. Le travail, à ce moment suprême, était des cadavres calcines, us cctases, dont, affligeante. do Pera, le feu a été maîtrisé au Lycée de Galata-
' L -  ' i i s p
Serai, dont la porte a été néanmoins brûlée. Si d'artillerie an L ^ c e ’ u ï ï  U B a S u t  ! S g ^ Æ ^ J g S i L ! g &  ^ 3 * » »
d’un côté, et jusqu’à Tophané de autre. Heureu- dances d® prislesme- général ottoman aussi bien que de différents nota- un moment de repos. D . . ¿aistre de la police'la muiüctealite ont î Z v i À  Nnt Ü^"tanmquen ont pute sauver du désastre. | Les récits qui nous arrivent de Constantinople ont■stampjit on a d u  arrêter l’incendie dans sa marche. Les autontes ont, aes ie piemiei joui, p b . ministre de la police, la ' , , , ... . pouce, la municipalité ont lait 1 îm- Nos lecteurs seront peut-être frappés de voir ciue 1 ému les villes de l’Eurone ncrûlmınlf. pt
On n’en compte pas moins 4,000' maisons brûlees, sures‘ /es^tiœ objets don/ell^ouvaient ‘ Les souscriptions seront ouvertes dans les bureaux possible pour exécuter le ^ane^de la Société°gé- Us dessus que nous publion*/ d’annales crociuis Inais°ns dcs rues iliceildiées se sont écrou- parts on annonce des envois de secours!Ces nouvelles
et il faudra des années pour reparer cet epouvan- heuieuse '■ de la Banque impériale ottomane, de la Société gé- Les dessins que nous pi et’ du Crédit générai »aos correspondants méritent uuelmıes evrHe-ı / mni*3,  : Jaissant. deLout leui's cheminées. C’est, en sont consolantes, et nous montrent du moins que le
t S n , ,  T c e ‘  e S  une commission ™ „i d'être instituée o l l -  «  * .  C,ûit .énéiui ”  - » t « «  K Î S  ï  p S Ï  S “  i ^
r T  -  J ,  élé co,„pé,  p„ tie sur »  ,„ace *  r s a * .  * * »  — — *  -  -  —  -  -  —  î0UV— • oul *  ; ■ que ,,ous nMl“ ns sous -  ^  - isc- ^  —
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